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-Mon bel ami, Mit.l à son complice, tu vas voir que-là
dPYieûù3 u homme raisonnable, un-honime-positif, comme tu

B 1ah 1 lit Rouambôle ' n ton mnoqueur.-
- Aini, n'écautant què meainatinots d'rise j'aimerais

asaez, poursuivit air Williams, faire subir à Baccarat les Oup-
p11ces les plus meouîe.

- CestTort bien cela, mon oncle.
-Mais,ibah i le: temaps nous presse ot il- faut aller ývite en

besogne,
-Aho'a, que'faire?
- Letuoi: tout simplement.et sans crier gare.
-par qi-Moyen?7 D'u coup do3 poignard ?

- O'est àangereuil- frabord il faut- trouver~-un homme
slf; cAre s3uposqne-ni toi, ni moi -ne voulons- agir person-

- Ensulte, Baccarat ýarsàsnée chez-eil,* et la iparqnise
tuée -par son M ari deux ,jôo après, constitueraien't deux
grands rtexirtres aveeffiasion de sangàui flniraientpàr donner

belet ie l'vei àla justice-et; nousitfoYaeralentpeut-etrýe à de
nouvelles Milgr.ations.

- - àut.fl1'éran~rdemndaRocamubole.

- '*episonner?
1,9!, #it sir Viùhlaru d'uni signe dit têt, accompagne

d'Y, avti~rire vraiment effroyable.

-Tu, crois ?
D'abo--rd noua n'avons, Èlix -unune intelligence -dans
-~-ôtî d l ru Ionoy.Tous les genýsde cette Baccarat-eont

- olest.uh détail. -

Un:d6tall qui-meparaléit ux

701e&b e! mon oncole, 'let grave, ce que vous dites-lb,.
4- Bq ?o£i?

- Vos sogezà Chérubin pour erapoisoe.nèr Baccarat-?
3y songe.

- *-.VÔus aviez-tort, maoný oncle.
- Pouirquoi? 7
- Mals parcs qu'il-veut gagner son-parl. 'Or, et Baccarat

mouùrait,,il perdrait einqeent-nille, iYancs et demeurerait à la
*dlscrât!o aucmtAtof

-Bir Wianhse prit à-sourire.
-TestoujouraeJeune, dit-il.

.-.3e;ac M-orat un cos sase

P~ee erait inoaaion asmlhiéddr

- Pa exeple!dit Rbcàmble, je s 1-OurieiuX -de savoir

lamn,"tu dols avoir quelque part une petite fiolebley,.4rie nous

- -I.epoiondon sauvages t

- .ola conserve élêýemn Elom l. dit-il eninudi-
qluimb dtLdogtmmeùuble deol:paéd n 'e encolitre
-de aca ftmoilr.

-ý-4 reri dé cep)ol-
ion, -qYu n'ex3atë.pas e- Europe et uesldinses-o
xýiîisentm6lang es avec une me sené ou une eaut que lconque,-
torromnpent oe-ttO.esenoe -à oe-plnt-,q£al'itd'où humer

je Jsalsseela, ýon oncle.-
ld% -as ce qtue taý ne *zals -pe#-ùtre -pua, eziiuuiuvit àlr-

Wla~c'o1 Ie 1a~slt e oion, qui'tue parle

Bèni-ait dellasplration. D'abord, la, mort n'est point lnfatq.n-
tanée; on -ne succombe mAôme ordinairement qu'au bout~ de
vingt-quatreà trente heuren. Les proinibres atteintes duaIl

-qui ont lieu sur-le-champ, dans l'cspaçe do quelques neconde.,,
se. manifeste par un acicès de gaiet4, do bonne humeur, qUi
déîénère bientôt en loquacité. L'homme qui a respiré le poison
éprouve iiur-le.obaxnp -une sorte d'Ivresse qui lui dôlie la Ian-
,gie, -lui fttit oublièr tenté prudence, toute mneure, et révéler
les secrets qu'til avaitijusque, là enfouie avec soin au fond de
son cSeur. -Cette fièvre, dure environ doux heures. Puis un
morne abattement suceède petit à,petit, usie sorte de lassitude
morale-et -phyaiqlue,-approcliant do te marasme plein debGati-
tudo qui se manifeste chez les peuples- qui font abus du hat-
c hich. A partir- do ce moment, les, forces physiques et les
facultés intellectuelles ývont s'affaibilssant par degré et avec une
foudroyante rapidité. .On ne meurt pas, on s'éteint.

- Malsi, dit Rocambole, voilà un merveilleux moyen de
nous débarrasser do Bacoarat.

~ Parbleu!1 dit siir Wlllianis. Sans compter que noue eau.
rons.par Chérubin le secret de a conduite.

- Main je doute qu'Oscar de Verny consente.
- Mon cher ami, dit. froidement sir Williams, si je le vou-

lais, bien, Il ýfaudrait qu'il consentit à tou>,. Maisje trouve
inutile d'en faire notre complice, lorsqu'il et beaucoup plus
rmiplede-le faire, agh1léa 'nstrument -pasif et lio - t-

-Oh-I c'eut. très - simple. D'abord tui iras -demain matin
chez un parfumeur, et tui y achèteras un flacon de vinaigre de
toilette odorant.

-Bien. Après?.
-Après, ta rentreras chez toi et tu -mettras des gants et

un masque en verre. Ah 1 dame! fit sir Wiliame en souriant,
avec ce jouet-là, Il faut prendre-des précautions.

- Et.puis 2 demanda -Rocambole.
- Et -puis ta déboucheras le flacon -de vinaigre,. puis la

fiole ;tu verseras dans-le premier deux gouttes de la; liqueur
zonte nue- dans -la-sBeconds, et tu reboucheras le tout avec les
-Moimes précautions.

-Très bien-I je comprends.
A prèas quc.1 ti -remettras ce flacon & Chérubin et ta lui

diras: 1-1e, ne saIs-pas jusqu'à quel point Baccarat est au Mo-
ment-de-vous-aimner,-malsje vous jure que si elle respirait., dix
secondes, f'odsur qui s'exhale-de - ce flacon, elle éprouverait
sur-le-champune fièvre nerveuse.- telle ý u'elle vous adorirait
au bout de dix minutes-eýt tournerait aux sentiments tendres
et affectueux."

- Corbieu-I montenclej s'écrIa Rocamubole, voilà ue fa-
Meuse Idée, et je vous en fais môn- compliment..

-- A -présent, acheva sir William avec i-aIme et peu sonsi-
bie-aux éloges de son.élùve, causons do ce quo tu nommes les
aU4res sérieusies.

- Vons-voulezpariçer-d6 DalrNatha ?
- Oui.

- Sas doute, etje-vaste«donner mues Instructions.
et l'oncle eti le -neveu eurent alors nong entretien dent il

ne noua-appartient,«point de; révéler ]es-détailsi -mais-pondaut
lequel lansnrqulae Vaa.-Hop fut condamnée en darmier ressort.

-lienas ýverrâns bientôt quel plan abominable avait conçu ce
démon dont le géavieaudacieuz ne reculait devant aucun for-
fait.

Le Iendenidu.JôuoIRobtambol e et sir Williamis avalenýt,
modifié qt iMIoliig perted de Bacarat, M. Oscar do Verny, yul-

gaîrenesi noméOb1~lbl, apprêtait à sortir de chez lui,
ýVeîÈ a01 heures di£ xatiù lorsqune son valet do chambre-lui

apprt&htpti'bllettibé,seré dnsune enveloppe lil.m
clair, et qu'un laquais-en livr6e lui avaitremis.
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